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n’ait encorepu accomplir dans ce sensque des progres limites, mais la voie 
est ouverte, et tout porte a croire que desormais, plus süre d’elle-meme, 
(die y marchera chaque annee d’un pas plus assure. 

L’examen de ces questions nous permettra de signaler la mise en ceuvre 
des produits mineraux; la mise en oeuvre des produits vegetaux; les in- 
dustries diverses. 

EXPLOITATION DES MINUS ET CARRIERES. 

L’Algerie recele, dans toute l’etendue de son territoire, des gites min4- 
raux d’une grande importance,et qui sontde nature ä ofFrir des ressourees 
tres-variees a beaucoup d’induslries. La multiplicite des reclierclies de 
gisements et meine des concessions accordees a pu faire concevoir pour la 
colonie un grand avenir metallurgique que le temps n’a pas semble con- 
lirmer, parce que l’industrie n’avait pas apporte dans ces entrepises une 
maturite sullisante et avait devanc4 indubilablement l’heure des resultats 
pratiques. A part d’ailleurs les eventualites que presente l’exploitation mi¬ 
niere par elle-meme , la perseverance et les sacnlices qu’elle comporte, il 
est certain que la question economique s’y impose ä 1’enconlre des appa- 
rences les plus belles. Ses produits sont en outre tres-encombrants; or 
1 Algerie manque de routes carrossables, et c’elait deja une raison sulli- 
sante pour rendre, pendant longtemps, ces operations difficiles et pre- 
caires. II ne faut donc pas prejuger de l’insucc^s de maintes concessions a 
leur abandon defmitif; le temps viendra oü des modes de traitements in- 
compatibles avec l’etat actuel seront realisables et fructueux. Eclaire par 
l’experience, on a fini par mieux comprendre dans quelles conditions on 
pourrait entreprendre les affaires minieres en Algerie, et alors qu’elles 
paraissaient etre l’objet, il y a une dizaine d’anndes, d’une defiance gene¬ 
rale, on est etonne de les voir desormais dans une Situation tres-saitsfai- 
sante. 

11 est utile de faire connaitre les ressourees de toute nature que le sol 
de 1 Algerie oflre ä l’industrie minerale, car cette Industrie serait appelee 
a prendre un developpement considerable, si eile etait vivifiee par des 
capitaux sulFisants. Le fer, le cuivre, le plomb, l’argent, le mercure, le 
zinc, le sei sy (rouvent en abondance. Les materiaux de construction, le 
inarbre, 1 onyx, la pierre, s’y rencontrent de tous cotes, l’exploitation n’en 
est relardee ipie par le manque de Conds necessaires pour la mise en 
oeuvre. 

Les indications qui vont suivre Signalen! les principaux gites mineraux 
existant dans la colonie, en montrant le parti que l’on pourrait tirer des 
plus importants. 


